
Mot de la présidente

Vous lisez le 5e numéro du bulletin Contact Solidarité Sud, ce lien
qui depuis maintenant deux ans relie amis, stagiaires, coopérants,
donateurs et nous du conseil d’administration. Grâce à l’expertise
de notre secrétaire et aux conseils d’artiste de Jacques, notre
membre du conseil et responsable des projets de coopération, nous
sommes fiers et heureux de vous présenter cette nouvelle formule du
bulletin CONTACT de Solidarité Sud .

Je profite de ce dernier numéro de l’année 2008 pour adresser
mes remerciements les plus sincères aux membres du conseil d’admi-
nistration : Alain, Anne, Claudine, Jacques, Marcel et Raymond pour
l’important travail accompli selon leurs responsabilités et compéten-
ces spécifiques. L’expérience et l’engagement de chacun font du
conseil une équipe dynamique et efficace dans l’atteinte des
objectifs de Sol-Sud ; à Iris Arita notre représentante hondurienne
devenue par sa compétence et sa générosité une pièce maîtresse de
notre fonctionnement au Honduras ; à Luciana, qui a mis sur pieds
un secrétariat bien organisé et fonctionnel ; à Nicole Gagné pour sa
précieuse collaboration dans différents dossiers ad hoc ; à Jean-
François Bélanger pour l’amélioration et la mise à jour constante de
notre site web ; enfin, merci à Alain pour sa responsabilité dans la
préparation et la publication de ce bulletin. Merci à vous tous et
toutes qui donnez vie à Sol-Sud.

Dans le cadre de la collecte de fonds, fixée à 50 000$, que nous
avons lancée au début de l’année, nous avons recueilli, grâce à
votre générosité, 54639 $ en date du 1er novembre 2008! 
MILLE MERCIS ! Il faut poursuivre nos efforts respectifs pour nous
permettre de nous impliquer encore davantage au Honduras!

Nous préparons activement les prochains stages qui se dérouleront
du 14 février au 29 mars 2009 et auxquels vingt stagiaires partici-
peront dans les villes de Corquin, Gracias et San Juan de Opoa.
Bonne lecture !

Diane Martel, présidente
Québec, le 14 novembre 2008
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Nouvelles récentes

Changement au conseil
d’administration

C’est avec regret que nous avons pris acte
du départ de deux de nos membres du conseil
d’administration, Marcel Pouliot qui a œuvré
activement au cours des deux dernières années
et Raymond Carrier, qui fait partie des pion-
niers de Solidarité Sud. Nous les remercions
sincèrement pour leur active contribution à la
croissance importante de Sol-Sud au cours des
dernières années!

Lors de l’assemblée générale de Solidarité
Sud, les membres présents ont nommé Diane
Poulin et Édouard Lavallière, tout deux ex-
stagiaires aux postes d’administrateurs pour un
mandat de deux ans.

Prochains stages – hiver 2009

C’est du 14 février au 29 mars 2009 que se
dérouleront, dans les villes de Corquin,
Gracias et San juan de Opoa, les prochains
stages de Solidarité Sud. Cette année, 20
stagiaires s’envoleront avec nous! Alain
Bélanger et Huguette Létourneau coordon-
neront le stage à Gracias alors que notre
présidente, Diane Martel, sera en charge des
stagiaires de Corquin en plus d’assurer la
supervision générale. Jacques Bussière,
administrateur au conseil d’administration se
consacrera au projet de San Juan de Opoa.

Fin de semaine de formation

Les 4 et 5 octobre 2008, Solidarité Sud a
tenu son programme de formation pour la
vingtaine de participants aux stages de 2009.
Le dynamisme des participants et des partici-
pantes augure bien pour ce prochain stage!

Assemblée générale annuelle 

L’Assemblée générale annuelle de Solidarité
Sud a eu lieu à Québec, le 7 novembre
dernier au restaurant la Boîte à PinSo de
l’arrondissement Sainte-Foy. Dans son rapport
annuel, notre présidente, Diane Martel, a
brossé le bilan de la dernière année d’activités
pour Solidarité Sud, une autre année riche en
réalisations et en développement de projets
structurants pour les communautés avec
lesquelles nous coopérons. Solidarité Sud
compte maintenant plus de 221 membres.
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Projets de coopération : 
Contribution de Solidarité Sud en 2008

Solidarité Sud consacre l’essentiel de ses
efforts de coopération au soutien des plus
démunis dans l’ouest du pays, l’une des régions
les plus pauvres du Honduras. Son aide est
prioritairement destinée à l’amélioration des
conditions de vie (alimentation, soins de santé,
éducation) des enfants et des femmes, très
souvent seules, à subvenir aux besoins
essentiels de leurs familles.

Les projets soutenus par Solidarité Sud visent
à encourager le fonctionnement d’initiatives
locales touchant les plus démunis et jouissant
d’appuis suffisants de la communauté. En
2004 notre aide financière a facilité le démar-
rage à Santa Rosa de Copan du premier
projet destiné à des enfants sans ressources
atteints de déficiences diverses les niños
especiales. D’autres projets similaires que nous
soutenons également ont depuis lors vu le jour
dans la région : à San Juan de Opoa et à
Corquin entre autres.

Centre de soutien aux ninos 
especiales Angeles de Esperanza
de San Juan de Opoa

C’est à ce projet situé à environ 30 minutes
de Santa Rosa de Copan que Solidarité Sud a
décidé d’offrir son plus important soutien en
2008. 

Un montant initial de 7000$ a été consenti
en avril dernier pour assurer le fonctionnement
à court terme, et une une aide complémentaire
de 15000$ en août pour l’achat et la restau-

ration d’un local permanent, la demande de
subvention soumise par Solidarité Sud au pro-
gramme du ministère des Relations internatio-
nales du Québec (MRI) pour ce projet n’ayant
pas été retenue.

Les responsables du projet, sous la responsa-
bilité de Mayra Villalta, jouissent du support
local et régional : celui du maire de San Juan
et des membres de son conseil, de l’ensemble
de la population du village et de ses 22
hameaux environnants (aldeas), de Central
America Medical Outreach (CAMO) pour
d’importants soins de santé, ainsi que des
représentants de plusieurs groupes religieux et
autres. 

Ce projet répond à des besoins de base de
jeunes déficients et de leurs parents, le plus
souvent d’une extrême pauvreté. Actuellement
on compte 145 enfants répertoriés dans les
villages et les cinq aldeas retenus. La munici-
palité a accepté de céder un terrain au centre
du village.   
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Site WEB de Solidarité Sud

Grâce à l’implication de bénévoles, nous
pourrons bientôt offrir une version anglaise de
notre site web afin d’être en mesure de solliciter
les membres potentiels de langue anglophone.
Nous vous informerons lorsque ce sera réalisé
afin de faire connaître cette nouvelle à vos
connaissances anglophones.

L’adresse est la suivante :
http://www.solsud.com/

N’hésitez pas à nous transmettre vos commen-
taires et suggestions que nous pourrons prendre
en compte lors des mises à jour périodiques.  



La casa comunal de La Divina
Providencia à Santa Rosa de 
Copan 

La colonia Divina Providencia, constitue le
plus important bidonville de Santa Rosa. Ce
quartier héberge environ 70 familles qui vivent
dans une extrême pauvreté, sans eau et jusqu’à
tout récemment, sans électricité. Quelques
familles commencent à y bâtir des casas, très
modestes abris d’une pièce avec des toilettes
extérieures.

Nous avons pu assister à quelques réunions
du conseil de quartier et constaté le dynamisme
de cette communauté désireuse de travailler à
l’amélioration de ses précaires conditions de vie.

Grâce à l’aide financière de 6961$
accordée par Solidarité Sud en avril dernier,
un premier bâtiment de ce centre communau-
taire est présentement en construction sur un
terrain que la communauté a réussi à obtenir
de la municipalité. Ce projet fortement soutenu
par une éducatrice religieuse franciscaine, Sor
Ines, vise à donner à cette population un lieu
lui permettant de se réunir et d’offrir des
ateliers de formation et autres services

d’éducation et de santé. Répondant parfaite-
ment aux objectifs de Sol-Sud et du programme
de soutien du MRI du Québec, nous avons
demandé et obtenu de ce ministère une
subvention de 35 681 $.

Nous avons été très impressionnés par le
dynamisme de cette communauté, leur volonté
et leur engagement à travailler à l’amélioration
de leurs conditions de vie extrêmement
précaires. Les responsables de Solidarité Sud
ont pu assister aux réunions du conseil de
quartier et au conseil d’administration dont
s’est doté cette communauté.

La Escuela Solidaridad, de Santa
Rosa, un centre de jour pour 
enfants handicapés 

À la suite d’une évaluation d’étape, force
nous a été de constater que les autorités
administratives locales n’apportaient toujours
pas à ce projet, le soutien auquel elles s’étaient
engagées en 2004. Le support apporté par
Solidarité Sud pour 2008 a donc été réduit de
moitié par rapport aux années antérieures, soit
à 2 529 $. Nos attentes et les conditions à
remplir pour que nous puissions continuer à
attribuer notre soutien à ce projet ont été
précisés. 

Fondé il y a 3 ans avec 11 enfants, ce
centre en héberge maintenant plus d’une
trentaine. Seule la directrice reçoit un modeste
salaire, les autres éducatrices sont bénévoles.
Les enfants souffrent de handicaps variés tant
mentaux que physiques et proviennent majori-
tairement de familles monoparentales très
pauvres.
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Le centre Nora Martinez pour
enfants handicapés de Corquin

À Corquin, nous avons eu l’agréable
surprise de constater le dynamisme et la
volonté du milieu de se doter d’un centre pour
héberger son projet destiné à ses niños
especiales. La municipalité offre son soutien ;
elle a fait don d’un terrain pour la construction
de ce centre spécialisé et paye le salaire d’une
éducatrice. Un donateur privé s’est engagé à
fournir un montant initial de 300000 lps
(environ 18000$) pour la mise en route du
projet. 

Pour Sol-Sud, la prudence s’impose compte
tenu du fait que la direction de l’école n’est
pas clairement établie. Par ailleurs, les
ressources locales ne mettent pas en péril le
développement de ce projet. Nous leur avons
consenti un montant de 2645$ et évaluerons
en 2009 notre position dans ce dossier.

Le Hogar de niñas

Ce foyer, tenu par des religieuses franciscai-
nes, héberge une quarantaine de jeunes filles
orphelines ou abandonnées de 2 à 20 ans.
Solidarité Sud a poursuivi son aide financière
à ce foyer. Un montant de 3182$, principa-
lement destiné à l’éducation de ses pension-
naires, a été versé pour 2008. Encore cette
année l’aide apportée par notre coopérant
François Pépin à l’entretien et à la rénovation
de cet immense foyer pendant près de quatre
mois a été grandement appréciée.

Le Hogar de ancianos

Ce foyer héberge environ 35 femmes et
hommes âgés qui sont majoritairement sans
famille et proviennent de milieux ruraux très
pauvres. Solidarité Sud contribue encore cette
année aux dépenses scolaires de dix jeunes
filles qui aident les six religieuses pour le
travail d’entretien du foyer et des soins aux
bénéficiaires. Cette contribution est de 1607$. 

Solidarité Sud y a également versé la somme
de 4 007 $ pour des rénovations du foyer.

Supervision des projets

Il est important de souligner que la
supervision et l’évaluation de chacun des
projets supportés par Solidarité Sud sont faites
par des membres de notre équipe lors de leurs
séjours annuels au Honduras. Nous pouvons
également compter sur les services de notre
responsable hondurienne sur place, Iris Arita
qui, périodiquement, transmet un rapport à
Solidarité Sud.
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Besoins exprimés et perspectives
de coopération

Solidarité Sud a été en mesure de constater
d’importants besoins pour la mise en place de
centres d’accueil pour femmes violentées et
sans ressources et pour des personnes atteintes
du sida souvent contraintes de vivre cachées
dans des conditions inhumaines.

Des contacts ont été établis pour faire
connaître notre intérêt à soutenir de tels projets
qui pourraient voir le jour au cours des
prochaines années.

Besoins financiers pour 2009

En 2008, 43 241$ ont été versés à nos
partenaires honduriens. Cet argent provenait
de dons particuliers et corporatifs.

Nous disposons présentement de 26557$
pour des dons. 

Nous évaluons à environ 25000$ nos
besoins pour soutenir nos engagements en
2009 et 2010.

Comme nous sommes tous en mesure de le
constater, les conditions de vie des pauvres
continuent de se détériorer ; les besoins sont de
plus en plus importants et les demandes à
Solidarité Sud plus nombreuses. Au cours des
dernières semaines, de nouvelles demandes
nous ont été adressées pour répondre à des
situations d’urgence auxquelles nous souhaite-
rions pouvoir donner suite.

D’autres projets sont sérieusement envisagés.
Nous comptons à nouveau faire des demandes

d’aide financière à des organismes gouverne-
mentaux. Les sommes qu’ils nous accordent
sont entre autre conditionnelles à une
contribution financière de 25 % de nos fonds.

Les contributions de nos donateurs sont de la
plus grande importance pour continuer à
travailler au soulagements de populations du
Honduras contraints de supporter des
conditions de vie inhumaines.

Témoignage d’une stagiaire : 
Lynda Perron

L’ouverture sur le monde pour devenir
une meilleure personne !

Je connaissais bien l’Amérique Centrale pour
y avoir séjourné à plusieurs reprises en tant
que voyageuse solitaire. J’étais habituée à
voler de mes propres ailes au-delà des
frontières pour apprivoiser un monde différent
du mien. C’était également rassurant de savoir
que je pouvais le quitter au moment désiré.
Quel grand privilège, me disais-je, que de
voyager seule. Maintenant je me dis quelle
grande richesse que de s’ouvrir sur le monde
autrement. Le stage au hogar de ancianos m’a
aidée à devenir une meilleure personne.

Au moment où je m’assois pour écrire mon
témoignage, en tant que stagiaire, mon but est
bien clair : je dois trouver une façon de mettre
en mots l’intensité et la richesse de ce que j’ai
vécu, pendant quatre semaines, au hogar de
ancianos. Même après plusieurs mois, de
retour à Montréal, les sentiments qui m’habitent
sont ceux de la compassion et du respect. En
fait, j’ai vu des visages dignes, pleins de
gratitude et souriants malgré leurs souffrances
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physiques et psychologiques. Je les admire
profondément et les remercie de leur bonté et
sagesse du cœur. Je suis revenue chez-moi
remplie de bonnes émotions. Le fait de ne
parler que très peu l’espagnol m’a permis de
vivre un contact encore plus intime avec eux :
sourire, toucher, regard, écoute. Être en
contact avec les gens en ayant peu d’interac-
tions verbales est un apprentissage humain
difficile mais combien extraordinaire.

Ce foyer héberge hommes et femmes âgés,
pour la plupart sans famille. Également douze
jeunes filles sont hébergées et aident les
religieuses à l’entretien du foyer et voient aux
soins des bénéficiaires. Elles sont d’un dévoue-
ment exemplaire. À voir tout ce beau monde,
je me demandais bien qu’est-ce que je
pourrais faire pour être utile. Apprendre à être
là, présente intérieurement et vivre avec eux.
Ce fût un grand et riche défi. 

J’espérais depuis longtemps œuvrer parmi
les personnes âgées pour partager, apprendre
d’eux et ainsi pour qu’ils me racontent leurs
histoires de vie. J’avais besoin de cet échange
avec des gens plus grands que moi ou du
moins qui ont une vie plus longue que la
mienne. À les côtoyer, nous avions l’impres-
sion, ma collègue Diane et moi, qu’ils vivaient
un certain ennui. À chaque jour, ils étaient
assis en attendant le repas ou les soins,
quelques-uns osaient sortir dans le jardin pour
faire une courte promenade. Les religieuses
étaient d’une grande gentillesse et toutes très
occupées. J’aimais lorsqu’elles prenaient le
temps de mettre une musique douce où je
pouvais observer les visages des résident(e)s
s’illuminer. Elles intervenaient peu dans nos
actions. Il fallait bien observer et se débrouiller
et la confiance s’est alors vite installée.

À chaque matin j’avais le souci de saluer
chaque résident et résidente. En échange
d’une poignée de mains, je recevais un grand
sourire de la part des hommes et une bonne
collade venant des femmes : j’aimais ces
instants. Par contre, je ressentais chez d’autres
une impression de lassitude ou d’attente de la
mort. Ce moment paraissait sacré car je com-
prenais qu’ils vivaient possiblement un proces-
sus de détachement. Dans leurs yeux, j’obser-
vais une vie spirituelle, comme une lumière, et
j’espérais avoir ce même regard. 

Nous avions également des regards
souriants et curieux à la vue du matériel
artistique déposé sur une table. Notre décision
de mettre en place ce type de médium fut une
excellente idée. Les activités manuelles sont vite
devenues populaires. À chaque jour, un
nouveau joueur s’ajoutait. C’était merveilleux
d’agrandir une table pour répondre à la
demande. Les jeunes filles se joignaient à nous
lorsqu’elles le pouvaient. Le coloriage est vite
devenu populaire et le jeu de « plasticine »
permettait de faire travailler les doigts
endoloris par l’arthrite. Une dame aveugle et
sourde adorait y être. Nous avons acheté des
jeux de casse-tête pour les personnes ayant le
plus d’habiletés. Cela me troublait d’avoir à
dénicher du matériel dont l’âge moyen était
prévu pour les enfants de 7 à 9 ans. Nous
mettions régulièrement de la musique lors de
nos activités. Les hommes aimaient danser.
C’était bien la première fois que je dansais la
valse si tôt le matin. Se promener dans le
jardin était devenu un petit rituel matinal. Nous
avons également eu la chance de participer à
l’inauguration du parc créé à l’initiative de
Agathe Gagné-Collard, une ancienne
stagiaire. Les Ancianos avaient fière allure. 
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Le matin, je quittais la famille d’accueil qui
habitait les montagnes avoisinantes pour me
rendre au Hogar de Ancianos et ensuite je
consacrais quelques heures à l’apprentissage
de l’espagnol. Même si je me suis nettement
améliorée dans cette langue, il n’en demeure
pas moins que les échanges verbaux avec les
personnes âgées s’avéraient difficiles, compte
tenu des troubles cognitifs et autres problèmes
inconnus, ce qui me confirmait dans ma
conviction que le contact avec le cœur sera
toujours le langage le  plus précieux.

J’ose espérer la poursuite des activités car je
crois que ce médium contribue au bonheur du
moment présent des résidents et résidentes.
Certes les personnes impliquées dans l’insti-
tution travaillent durement et avec beaucoup
d’amour auprès de ces personnes. Je souhaite
sincèrement une continuité en ce sens chez les
futur(e)s stagiaires pour supporter les parte-
naires honduriens. 

Merci d’être là pour eux !

Coordonnées de Solidarité Sud 
RAPPEL

Solidarité Sud
C.P. 9267, Succursale Sainte-Foy
Québec (Québec)  G1V 4B1
Cellulaire : 925-SOLS (7657)
Solsud2006@hotmail.com

En terminant...

Les membres du conseil d’administration
souhaitent à chacune et à chacun de vous une
magnifique saison hivernale, que vous la viviez
ici ou plus au sud! Nous vous encourageons à
promouvoir Solidarité Sud et son implication
au Honduras! Si vous avez des suggestions
d’articles pour le bulletin ou des idées de
coopération, communiquez avec l’un des
membres du C.A. pour évaluer les possibilités
d’y donner suite.

Alain Bélanger : almar2@sympatico.ca 
ou au 418-682-0046

Jacques Bussière : bujami38@hotmail.com 
ou au 418-977-2567

Anne Delpech : a.delpech@sympatico.ca 
ou au 418-656-6523

Edouard Lavallière : 418-548-4795
ou edouardlavalliere@ yahoo.fr

Diane Martel : solsud2006@hotmail.com 
ou 418-529-2129

Diane Poulin : dipou@globetrotter.net
ou 418-387-6689

Claudine Tremblay :demeter7149@hotmail.com
ou au (514)703-5997.

Rédaction du bulletin : Alain Bélanger et les membres
du C.A. de Solidarité Sud.

Mise en page : Luciana Tesolin
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Dans le prochain numéro :

Solidarité Sud de retour du
Honduras à l’hiver 2009.


